
31ÈME DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE – ANNÉE B 
Textes : Dt 6, 2-6 ; He 7, 23-28 ; Mc 12, 28b-34 

La loi de l’amour est au cœur de l’évangile de ce dimanche. Cette loi de l’amour se 
décline en deux aspects complémentaires : l’amour de Dieu et l’amour du prochain. 

Cet enseignement de Jésus est une réponse à la question d’un scribe : « Quel est le 
premier de tous les commandements ? » Jésus rappelle la foi fondamentale d’Israël. 
Il cite un extrait du livre du Deutéronome : « Écoute, Israël : le Seigneur notre Dieu est 
l’unique Seigneur. »  

Jésus insiste sur le préalable essentiel qui permet l’accueil de la loi la plus importante. 
Ce préalable n’est autre que la capacité d’écouter ce que Dieu dit. Écouter, c’est 
accepter d'ouvrir ses oreilles et son intelligence à ce qui est dit. C’est mobiliser toutes 
les ressources afin d’être prêt à accueillir ce que Dieu dit. Et c'est après avoir compris 
qu'on pourra, s'il l’on veut, tenter de croire ou d'aimer. Sans cette écoute initiale, le 
reste n’a pas de sens fondamentalement. 

Et voici la suite du texte évoqué par Jésus : «  Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout 
ton cœur, de toute ton âme, de tout ton esprit et de toute ta force. Et voici le second : 
Tu aimeras ton prochain comme toi-même. Il n’y a pas de commandement plus grand 
que ceux-là. » L’amour de Dieu et l’amour du prochain, voici une loi fondamentale avec 
deux aspects. 

Jésus veut enseigner ce qui suit : l’amour de Dieu et l’amour du prochain sont 
indissociables. Il n’est pas possible d’aimer Dieu sans pouvoir aimer son prochain, et 
inversement. Ce sont les deux faces d’une même médaille. Dieu, qui est amour, nous 
a créés par amour et pour que nous puissions nous aimer les autres en restant unis à 
lui. 

L’amour de Dieu et l’amour du prochain sont deux commandements semblables. Car 
l’amour du prochain, comme l’amour pour Dieu, doit mobiliser toute la personne et 
toutes ses forces. On ne peut vraiment s’approcher de Dieu, sans commencer à aimer 
tout ce que Dieu aime ; et plus on est près de Dieu, plus on se rend proche des autres 
fils de Dieu. 

La vie chrétienne est un voyage où risquer, c’est aimer. Aimer, c’est prendre le risque 
de donner ce qu’on a de plus cher sans assurance d’un accueil en retour. L’amour se 
prouve par le dévouement, la gratuité, la serviabilité, le respect ; il ne cherche rien 
d’autre que voir l’autre s’épanouir. Il faut dire : non à l’investissement narcissique 
(amour possessif) où l’autre est utilisé comme objet, non au troc relationnel où l’amour 
reçu doit impérativement être rendu. Il faut dire : oui à l’amour gratuit fondé sur l’amour 
de Dieu, oui au don de soi pour le bien des autres sans rien attendre en retour. 
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